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Nous devions nous attendre à 
cela et il faudrait certes être naïf 
pour s’en étonner. Le peuple amé­
ricain est avant tout, en effet, un 
brasseur d’affaires, un gouffre 
d’hommes criant sa soif d’agran­
dissement par toutes les voix qui 

l. • se trouvent mises à sa portée.
Il a vu du trouble, de l’anxiété, 

dans nos territoires du Nord-Ouest, 
qui ont déjà commencé à lui porter 
ombrage vis-à-vis l’immigration 
européenne, et il s’tst ait que l’oc­
casion était excellente pour faire 
de la réclame à notre détriment en 
faveur de son propre pays de l’Ouest 

i C’est ainsi que nous lisions ré 
ce i.meut, dans une circulaire 
venue en droite ligne de eh z no» 
gracieux voisins :

PRENEZ GARDE ! PRENEZ GARDE 1

Manitoba et les territoires du 
Nord-Ouest sont en la possession 
des outlaws, des rebelles, des Métis 
et des sauvages, qui massacrent let- 
colons. Les autorités canadiennes 
sont écrasées et incapables de pro­
téger la vie de leurs gens.
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Cet avis-là est très-injuste et en 

bonne partie absolument faux ; 
mais, les Etats-Unis n’y regardent 
pas de si près, quand il s’agit dé­
tailler la part de leurs intérêts. 
Nous ne devons pas, d’ailleurs, 
leur en trop vouloir de leur bru­
tale franchise d’aujourd’hui, car 
elle nous dicte notre dev nr et doit 
nous mettre sur nos gardes

la législature locale du Manitoba 
a déjà, dans une résolution adoptée 
le 13 courant, prévenu l’opinion 
publique contre les insinualion- 
et les fausses croyances qui ten 
dent à faire confondre cette pro­
vince avec la portion des territoires 
du Nord-Oue *t où règne Vinsurrvc 
tion.
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Le Manitoba, en effet, est parfai­

tement en paix et n'a pas plus à 
redouter lus lioubles actuels que 
les Etats-Unis eux-mêmes. Situé à 
quelques cents milles du théâtre 
de la révolte, ce pays offre à l’im 
migration tous les avantages et la 
sécurité désirables.

Que l’on prenne donc garde de 
/ se laisser duper par de fausses in 

formations, etque l’immigrant aille 
sans crainte se fixer au Manitoba.
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CE QUE VEUT LA RUSSIE

Ce serait une grosse erreur de 
croire que la guerre qui, suiva.i 
toutes les probabilités, va éclater 
en Afghanistan entre l’Angleterre 
et la Russie, prend l’un ou l’autre 
•de ces pays par surprise. Elle es 
‘la conséquence naturelle et inévi 
table, en effet, de la part du dernier, 
d’une politique qui remonte à une 
édoque éloignée du passé, et les 
tendances de cette polilique n’on 
pu rester ignorées au peuple an 
glais, quand elles étaient connues 
de toutes les autres nations euro 
pêennes.

Voici, à ce sujet, une réminis 
cence assez curieuse qu’un diplo 
mate franças vient de publier 
Elle remonte à 1875, mais elle est 
sous les ci-constances, toute d’ac 
tualité. Ou y découvre clairement

ŒWATBB,
Secrétaire.

il de notre 
écidé d'offrir 
à de» réduc- 
ciaux, pour 
’A NT. .

ns que toutes 
valent les 

déception.

LL & C»,
ion.

!«■

ILIEN. il LE CANADA

ies Funèbres _ i
Ottawa el Hull. 16 Avril 1886

commencement de la séance, contre 
un entreflle du Free Press mettant 
en doute la loyauté du comte de 
Lunenburg, Nouvelle Ecosse.

Lorgnon.

—Personne.
Cette réponse, d’un égoïsme bru­

tal, va-t-elle avoir aujourd’hui sa 
justification ? On le dirait pres­
que, à constater la mine peu sym­
pathique que tous les gouverne­
ments européens font au parti an­
glais daus le différend qui vient 
d’éclater.

Pour le peuple canadien, il vit 
aujourd’hui heureux A l’ombre du 
protectorat de l’Angleterre, et il 
lui demeurera loyal dans la bonne 
et la mauvaise fortune, souhaitant 
succès à sa cause.

surtout, le secret des évènements 
qui se produisent aujourd’hui.

Il y a dix ans, ce diplomate se 
trouvait en soirée à Saint-Péters­
bourg, en compagnie de plusieurs 
personnages haut placés de la cour, 
entre autres du général S.... Quel­
qu’un, à brûle-pourpoint, se mit à 
parler du testament de Pierre le 
Grand Le général quoique d’ha­
bitude très-froid et impassib e, 
s’emballa •

MAliASIX UE CHAIS 1RES

Le soussigné remercie bien respectueu­
sement -es pratiques e1 le oublie en géné­
ral pour l'encouragement reçu p r 1 p&seé, 
et le» infor ne q i’ll \ie t de rerevoir un 
large assoriiment de chaussures • iu> sau a 
sali-faire tous les goûis et à des prix très-

üne v site e-t sollicitée.
HILAIRE LAI.ONDE,

106 fit 108 Rue Lyon, Ottawa.

GRANDE OUVERTURE
de nos H X LL RS IVltCHANTILLONN d’erlicl.s do Mode et de 

Manteaux, avec, aussi, un assortiment com. let de Marchan- 
disee du plus haut goût.“ —Quand nous laissura-t-on en 

pa:x avec cette vieille rengaine, 
cette légende, cette folie ? s’écia- 
t-il. Comment un homme sensé 
peut-il supposer que nous pensions 
à nous installer à Constantinople, 
à ruiner ainsi Pétersbourg et Mos­
cou, qui seraient immédiatement 
désertées par la noblesse, la haute 
bourgeoisie, le commerce, les em 
ployés des ministères, - te., et à 
an.euter perpétuellement le monde 
entier contre nous T Que veut on 
que nous venions chercher en EnJ 
rope ? Ce serait nous heurter d’a­
bord à l’Allemagne Là, nous n’a 
vous rien à gagner ; nous ne ris­
quons que de perdre. Nous avons 
pas mal de pays sur la frontière, 
inondés de colonies tudesques que 
nos excellents voisins voudraient 
bien prendre. De ce côté, noir 
rôie est purement e1. simplement 
de rester sur la défensive. D- 
l’autre côté, eu Asie, c’est différent 

“ Il y a longtemps que les An 
glais nous ennuient avec leur cy­
nique égoïsme, leur outrecuidance 
naïve a force d’exagération. Ces 
gens-là vivent sur leur réputation. 
Légendes que tout delà. Jusqu’à 
leur flotte, cet épouvantail ; vous 
verrez, le moment venu.ee qu’ils 
en pourront faire. Tout est à eux. 
Robert Macaire de grande route, 
tout leur est bon. Battus souvent, 
ils ne perdent jamais rien de leur 
arrogance. Siulement, dès qu’ou 
leur montre lus dents, iis baissent 
tout de suite pavillon. Euormé 
ment de vanné et guere d’amour 
propre En d-hors du profit et 
du commerce, il n’y a rien à leurs 
yeux ; ils vendraient des armes à 
leurs propres ennemis, s’il y a 
bénéfice. Eh bienl c’est dans leur 
commerce, c’est dans le coeur que 
nous les atteindrons, et le plan 
n'est môme pas à nous, cV&t celui 
de Napoleon 1er.

“ Nous n’imiterons pas la politi 
que de M. de Bismark en 7U En 
s’obslinant à prendre la Lorratne. 
cl s’est créé un prétexte continuel 
à revendications, une inquietude 
une gêne, des tracas bien inu 
et faciles à éviter.

“ Nous, nous ne prendrons rien 
au dehors de nos frontières natu 
relies. Quand à l’InSe proprement 
dite, l’Inde anglaise, nous n’y tou­
cherons jamais, nous 11e nous y 
substituerons jamais aux posses­
seurs actuels. Que l’Inde se revol 
te, jette à la mer ses insolents op­
presseurs, nous l’y pousserons, 
nous 1 y aid rons. Elle peut comp­
ter sur un concours solide.

“ Qu’elle se fasse un gouverne­
ment à Delhi, par exemple, et 
qu’une fois ce balayage, plus 
prompt que vous ne pensez, opéré, 
elle nous demande nos comptes; 
ce sera bien simple. Solde de no 
tre armee de secours et d’occupa­
tion pendant une period- détermi­
née; traité de commerce avanta 
géant la Russie; contrôle, dans le 
lebut, des finances, au besoin avec 
une autre nation (sauf la Grande 
Bretagne), et c’est tout. Et ce ne 
sera pas long.

“ Nous jouons le jeu de

«Jeudi, le SU Avril
CHANCE UNIQUE

Pour les dames qui veulent se procurer les marchandises des modes du 
printemps et dés manteaux à unAU PAR1,EM SUIT Char Allé Torique

PRIX TRES-MODERE15 avril.
Tout est dans le statu quo ici, et 

les députés de la nation, ceux-là 
qui ont un peu le droit de tout 
faire et défaire à l’abri du mandat 
populaire, attendent aujourd’hui la 
die des évènements avec autant 
d’inquiétude et d’anxiété, que nous, 
faibles mortels, y mettons. C’est 
que les circonstances actuelles sont 
de celles qui rasent les distinctions 
sociales et qui mettent tous les 
esprits de niveau, en présence d’un 
avenir qui n’est ouvert qu’à Dieu.

En attendant, il n’arrive aucune 
nouvelle importante du théâtre de 
l’insurrection, si ce n’est pourtant 
la perspective, qui va s’accréditant 
et qui veut que sam di soit le 
jour d’une première rencontre 
entre nos soldats et les rebelles. 
Le lieu de la bataille sera, pa­
rait-il, le passage de Batoche, sur 
la SîskfrHt.' 
qee le général Middleton et ses 
soldats sont remplis de confiance. 
Tant mieux vraiment. L’on ne 
saurait prévoir, en effet, de quelles 
conséquences désastreuses serait 
un échec, sous les circonstances.

Il faut donc espérer que si l’apai­
sement ne peut se faire sans nou­
velles effusions de sang la rébeilioii 
trouvera son coup de mort à 
B uoche, et que la paix en môine 
temps que la victoire se rangeront 
à l’ombre du drapeau de notre ar­
mée, sans trop créer de deuils dans 
les familles et la nation.

Des soumissions pour la confection du 
char allégorique de Saint Jea’ Baptiste 
se-ont reçues le ou avant le 1er mai. Les 
plans i euvenl être vus à la résidence du 
soussigné, No. 156, tue George.

Chapeaux garnies! sans garnitures,Fleurs, Plumes, Munt.au*, Vêtements 
pour dames, Parasols, Parapluies. Rubans, Dentelles et articles 

en dentelle.

TOUS LES DEPARTEMENTS SONT COMPLETS.
Des transactions extraordinairement avantageuses sont offertes à tous.J. C. TACHE.

Comm -Ordonnateur général. 1. GARDNER k Cil.Ottawa, 10 avril 1885.

Aux Contracteurs et Autres.
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

A l'établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLAND
No. 38, RUE BESSEMER

(Près du bassin du CanaL>

Photographies

GRANDE MOTION
US MOIS SIMM

LAVAGE
wan, et Von annonce Madame Franche se chargera du lavage 

du linge et le repasse-*, à des conditions 
faciles 8’adres erà son domicile, No. 35 
rue St Joseph, paroisse Ste Anne.

«SJ

MEUBLES DE MAISONPhotographies gram eur ASSOCIATION mJTt'RLIÆ
DTF?CABINET Je désire informer les personnes qui ont 

l'intention de vendre leur ménage ce 
printemps, que je suis prép tré à recevoir 
leurs ordres pour ve, te de ménages et 
effets d. résidence privée et j'espère que je 
serai favorisé de leur patro-iuge.

VENTES PROCHAINES EN AVRIL
Samedi, 11 Avril " Canadian Express ' 

vente du soir.
Mardi, 14 Avril, Bestiaux de ferme, etc., 

Chemin de Montréal.
Jeudi, 16 Avr 1, Ménage, 193 rue Slater.
Samedi, 18 Avril, Menage, rue George.
Lun i, 20 Avril, Lots de vil.e, bureau 

No. 9, rue Elgin.
Jeudi, 23 Avril, Ménage, vente extraor­

dinaire, 94, rue B ink.
Mardi, 30 Avril, Ménage 414 rue Slater.

PREVU ÏANICE$2.00 par Doz. DU CANADA.
CHEZ Incorporée d'après les Statuts Consolidée 

Canada, chap, tl et ses amendements, 
et soumis chaque année à F inspection du 
Gouvernement Provincial.

duHorion <St
Delorme

140 Rue Suarks et 563 Rue Sussex,
BUREAU PRINCIPAL:

169 RUE ST JACQUES- 
MONTREAL.Coin de la rue Rideau.

OTTAWA. DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président"
Hon. W. W. Lynch M. P. P., 1

Comméseaire des Terres de I Vicé 
le Couronne Québec, P. Q. j Présidents 

Globensky. Ecr., C. R. J 
Mataue. M. P., Président du bureau 

griculture de la orovince de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant 
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ber., Manufacturier-,
John L. Ha»ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

la.18 Oct 18P4

Je viens de jeter un coup-d’œil 
sur la Vallée d'Ottawa du jour, et 
j’y vois, au sujet de la défaite de 
M. Beileau, une pleurnicherie qui 
ti’est digue ni d’un homme ni d’un 
parti.

La perte du comté de Lévis n’est 
due qu’à une faute, celle de M 
Beileau lui-même, qui avait semé 
le vent et a fait récolter la tempête 
par les siens. Il s’est porté can­
didat contre le gré de ses amis et 
de ses chefs, et si sa défaite est 
douloureuse à tous, elle n’a surpris 
personne.

Quant à parler de trahisons, des 
vengeances de l’avenir, la Vallée 
aurait dû s’en ab tenir pour sa 
dignité et celle de tout le monde. 
C’est avec ces excès de langage que 
l’on crée la division là ou ne devn.it 
régner que la paix et la concorde

B. B. MACDONALD.
Agent d’immeuble.

LHJ. B. ABI AL
Peintre Décorateur et Taplsssier,

No- 9, rue Elgin, Ottawa
d’A

TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPISVIENT DE RECEVOIR

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tons les pa'rons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La rente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché qu partout ailleurs.

—AUSSI—

D’OTTAWA.
Av*'rUp>T,ine grand assortiment, les meB* 

tatt8 valeurs, et 1 b plus bas prix en

Hon. Alex Lacoste, O. R.. M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Tréeorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Gnérin.—Diricteur Médical.

Lee surplus sont déposée dans 1e tréeoi 
provins af.

Pour informations s'adresser à 
M. CHARLES PVNCflABD

No. 76. RUE SPARKS,
OTTAWA.

iUü, .‘relarte, Rideaux,
Corniche*. Pèlee, Garniture, 

et Meuble* de toute Morte,TOILES POUR CHASSIS tu
DE MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.

148 Hue M PA R KM.
SHOOLBRÎ2D et Oie;

Ottawa, 11 Dto. 1883.

TOUTE COULEUR.
1 anM. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employé».

e Mal

POUR LFB FETESres gens
là. Nous serions bien sots de nr 
pas profiter des occasions, ce qu'ils 
tout saus scrupute. Qu’une seule 
se présente et vou- verrez. Il y a 
longtemps que nous y pensons ; il 
y a longtemps que nous nous pré­
parons. Nous, ni menaces, ni 
amabilités ne nous impressionne­
ront, soyezen sûrs.lls nous connais 
sent comme nous les connaissons. 
Eux et nous étions à lukermann 
Et quand ce sera pour eux la fin, 
la ruine, l’effondrement, qui les 
plaindra ?"

Spontanément, tous les assistants 
répondirent :

AMERS CA NADIEN8 
TRESOR DES °° DYSPEPTIQUESF t ï

FOURRURESMaJougall, Macéougall & flelcoun,
avocats, procureurs.

Agents pour les affaires de la Conr Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.

“ScoiUbh Ont ,rio Chambers " coin des 
i Sparks et Elgin, Ottawa.

Sir John A. Macdonald doit pré­
senter demain son bill concernant 
la franchise électorale.

préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Fofe et 
des Reins, les hydropielee et les Rhumatis­
mes.

Préparé par le
Dp N. LAGERTE.

Lévis, P.Q.
Prix : 80 ets la bouteille.

En vente ohes les pharaaoiene et en 
dépôt ehee

Cette
poitri-

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Kobe* poor voitures. Oepele, 
Manteaux, Manchons,

C names, Ole., ehea

La séance a été employée, au- 
’ jourd’hui, à discuter le bill du 

service civil, qui a été ad, pté à 
deux heures du matinj après avoir 
subi quelques amendements.

M. Kaulbach avait protesté, au

Has. W * Macdol'g.ll, C. R.
Fb.sk M. Macdoogjlll.

N A. Bslcodbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, . occ„p- r.attantion
E. L. COTE 1LZBAR AL A RII,

Tl ras Boltoe, Ottawa.6onaussi dea affairer requérant 
da eette dernière Province. 128, Rue Rideau. 24 juillet 1814

RieifVBti e* den te Feleaeeeejfmm atMma l’attrotiem de pmbHe ear le remèdê mtracwlea* BE* ATI Z B eoesre lee MémurrMoïdea i eaérlse» eertatae, rweMe r* aérai.
BUREAU PRINCIPAL, loi P-U SPARKS, rT AWA.HEMGRRI OIDES-HANNUNi'S B EN A TIN E, LE SEUL REMEDE.

i <ahe /'e lecture. 
AwmhMe T/gfsIâtlr#

i
Ottawa et Hull. Jeudi, 16 Avril I8607e année No. 81
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Toes lee loan.............
Trots fois par semaine.
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Avis de Naiseanoe, Mariage ea 
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Edition Hebdomadaire
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Pour les annonces à leur1 termes 
renditions spéciales.
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CLUB HOUSE
AAncien Poete de P. O'MEARA

No. 40 RUB SPARK*, f 1
OTTAWA

AGENT D’ASSURANCE 1
sur I* V I E et contre le FE u, I

Cité et District d’Ottawa. |
COMPAGNIES RIPBÈ8KN I MS !

Citizens, DE MONTRÉAL, I 
Lu NO'them, Co. ANGLAISE, | 
La Caledonian,
La Phoenix,

20. 22 ET 24, RUE GEORGE
réparée,

Ameliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerte am 

i de théâtre.

maison a été 
à neuf, avec to

décorée etCet e 
meuuiue

artistes
La buvette est toujours pourvue des U.3Ü 

leurs marques de
Tins, Liqueur# et Cigare».

T, P. <. ’CONNOR, Prop
la"Ottawa,2 sept 1884

do
O. POTVIN,

Barbier et Marchand dt Tabac Capital et Actif Réunis
No 164 RUE B RO All,

(Vis-àvis la GARE du PACIFIQUE.)

do

au delà de

■a- $40,000,000 i.iDes ouvriers sont attachés à cet établisse­
ment, pour la coupe des cheveux et la barbe.

Dans le dôpaitenirnt du commerce, se 
trouve un assortirai nt complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers \ rii et qualités. 

gtig-Aussi Estampilles de la Poste, pour

ASSURANCES SOLLICITEES,
plaoemen^ToFu^BRH

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour arJ 
gent et sur marge.

I
lettres et journaux. 

Ottawa, 7 février, 18845.

>

briq es tt Eglises à des condition- trèe 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties ?e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan­
tage à correspondre av ic

M. Chas Desiardins»
BUREAUX:

Edifice de l’hôiei RunscIL rne 
Spark-. Ottawa.

Marauee de Commerce et Droits d’Auteur 
gistrés.
1er déc.

X

Pour les meilleures ferronneries à bon m« 
ebé, ailes ches

S1<D Hi G ALL <fc CUZXEj
Le péii. ancien magasin de ce genre è 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TAHRIERE,

Hue Sussex) et coin de la rue Duke, Iv 'CHAI" DI ERES. OTTAWA.
Et à MATTAWA, P.Q. lanMCDOUGALL & CUZNER

la31 octobre 1883.
FETES ! FETES! FETES t

Ifcï Fuite MAGASIN UE GROS.
CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ»' 

ClUARKS !
Un assortiment complet de liqueur»! 

choisies et cigares, vient ’l'être reçu au 1 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. 0.1 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, «arton 
et Gastier, St. Julien, Sa.,terne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Ktimmel, B médi stine, Curaçao, 
Moraekno Verimouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en futé et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
el Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

-------- :o:--------
Xohm venons de recevoir le 

oIoh bel at#torliment 
de toiles pelotes et «loreee 

pour feueire# qui ait 
f* nais ete importe en Canada

JACOB ERRATT.
MAGISIft PALUS DE MEDDLES.

SS K CE RIDEAU.
N B.—t-Voyez 1er échantillons de 

ces toiles-d.... a ma vitrine. Nü. 450, RUE SUSSEX
W. O. ilcKAY,

Propriétaire;
Ottawa, 5 Déc. 1884

LA mtm iOS SAAS ÊSGALfe

ISA IF, MAZE
Manufacturier

—(BT)—

Marchand de Chaussures
EN'GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS HOBS

DaUtotaeie e-bde l’Eglise 
OTTAWA.

savoir à scs nombreuses pra­
tiques et au public d'Ottawa et de ses en­
virons en générai an'il a acheté et mis 
en opération toutes Tes machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Susjex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION UES CHAUSSURES
M. I. Da*é désire attirer l'attention do 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'établissement est san 

contredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
oatisfactioa garnntie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
S6F*Le8 marchands de la acampagne fe­

raient bien d'aller visiter cette MANÜFAO* 
TURK avant d’acheter ailleurs.

Chemin de Fer Canadien du Paclfipr
DIVISION DE L’EST. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EK AVANT

Ligne Courte
BNTRE

OTTAWA ET MONTREAL

Désire faire

Arrangement* d’hiver, coin, 
mençaut Lundi. 84 Niov.1884 —

11i-i 1-i11 11
K-

TÀBL1AU DIS HSS.
5 9H °

W

P-
uaisse Ottawa....

Arr. à Montréal...

TLaisse Montréal.. 30
P-

10Arrive à Ottawa.

O'ELEGANTS UliARS PALAIS A 
sont attdchH» aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.IZAIE DAZE,
Propriétaire, Connections à Montréal avec les train» 

de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jeaa, Boston, et tous ion 
pointe de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
l'Ouest, ouverte le 11 août I8b4 ; g ,
Express du jour quille Ottawa a 12.15 pm 1 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm ■
“ du soir quille Ottawa à 11.05 pm. ■ ,
" “ Arr. à Toronto à 8.45 am W
“ du jour quitte Toronto à 9.20 air I
“ “ Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
" “ Arr. à Ottawa à S. 17 am

Chars palais élégants sûr les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur !ee< + s 
trams du sou-.

Connections à 8m th’s Fall

16 mai 84 1 an.

m
ifg.

Paudres de Condiilan d'ileiande:
KOl LEh POUR le» ROGNON»

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica, 
and Black Rrver et ses nombreusee con­
nections pour le sud et l’est.

Corn eciions à Toronto pour tous 1st 
points à l’ouest, sud-uu st el uoid-oueet.

Pour les Diilots, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l’Uttaw* 
et tous les autres statio.is locales et autre.- 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

I
BT AÜTIES

«EDEtlSKS CELEBRIS?
Oïievaux
AtrKKT x Ottawa :—C. STRATTON.

loins des rues Dalhousie el Sainl-PalncA 
\ V18.—Les médecines ci-dessus, oélt 
Hl bres dans tout le Canada ponrlem 

efficacité, ne se trouvent que chex M. L 
STKATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre lee contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir Particle vé­

ritable ches ^ LAPORTE, rt» Rideau j 
GOOD ALL A FUA ru Wellington.; 
et DA6LI8H à PETBEts, rue QuHn, eueet.

HT 4» RUE EUIIN .
GEO. W. HIBBAKi), 

AsaistantrAgent-Génôral des
akcher Baker, 

8unmendant-générsl< 
W. G VANHORNB,

Vlcr-Préaident.

y; f

LE CANADA, 16 Avril 18b6

LE REPOS DES FATIGUES Nouvelle AnnoncePREMIER TIRAGE DE LA LO­
TERIE NATIONALE

Vous qui ôtes faiiguôe, insou­
ciants. saus espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Celte pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections du 
Essayez la sans délai.

Le soussigné remercie ses nombreuses

^E5dEHEE^SE; B A
il * le plaisir de les informer qo'i. -tant de ^L*3jSS 
recevoir

Le premier tirage des lots deîla 
loterie nationale de colonisation de 
M. le curé Labelle a eu lieu hier 
après-midi, au Cabinet de Lecture 
f'aroissiale de Montréal, sous la 
présidence de M. le curé Sentenne.

Le tirage s’est fait suivant le 
mode que nous avons indiqué 
Vautré jour, et voici la liste des 
numéros gagnants, aussi complète 
que nous avons pu nous la procu­
rer jusqu’à cette heure.

Le numéro 67,097 gagne une 
montre n argent de $20.00 ; 86,779, 
une montre rc or de $ >0 ; 77,555, 
service à thé de $5 ; 87,920, une 
montre en argent de $10; 29,616, 
do; 11,513, do 820; 55,366 do 810 ; 
36,959, service à thé de $5 ; 50.395, 
une montre en argent de $10 ; 
21,091, service à thé de $5 ; 5,565, 
montre en argent de 810; 29 344, 
service à the de $5 ; 5,050, do ; 
10,975, montre en argent Je $10 ; 
58,685, service à thé de $5 ; 50,439 
do ; 32,232, do ; 78,885, do ; 49,678, 
do ; 10,487, montre en argent ; 
16,763, service à thé ; 52,967, do . 
75,941, do; 12,645. do; 46,172, do; 
66,871, do ; 67,->76, do ; 58,589. 
montre en argent de $10; 20.127, 
service à thé ; 12,879, do ; 32,478, 
do ; 46,422, do ; 53,700, do ; 61,142, 
do ; 56 870, do ; 95,737, do ; 73,867, 
do ; 49,458,do ; 14,091, montre en 
argentde 810 ; 97,852 service à 
thé ; 24,561, une montre en argent 
de $20 ; 62,428, service à thé ; 
32,635, do ; 91,505, do ; 25,140, 

de $50 ; 88,056,

AM

%10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi un lot 

de patrous fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté.

ree de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti­
ment complet de CHAPEAUX du PRIN­
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à tree boi 
marché.

On continue comme ci-do rant è repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru­
res, à des prix modérés.

EDO ARD THEREAU,
•iUO Une DALHOUSIE.

31 Xov. '84

mLivson
reuiü
oie.

L>\
LES RHUMES DE CERVEAU

fnU *B«T.Ttn« wywwu tfce LwiP t» • «•*‘*7 «•**»
U sirop aux hypophosphilcs est 

trop connu du public pou- qu’il 
sou nécessaire d'en faire l’éloge ; 
mais comme il arrive d’ordinaire, 
au printemps, que les Rhumes et les 
Bronchites se mulli. lient, ii est bon. 
à celle êpoqui* de année, de rap­
peler aux families que ie sirop aux 
hypot Uosphiloti est un leuiède pré­
cieux contre les diverses affections 
de ia gorge et des pou

A la même époque, 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquents et il ne faut pas ou­
blier qu’on s’en guérit aisément 
avec VAnti-coryza, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar­
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

ALLEN'S LUNG BALSAM.
LB REMÈDE POUB GUÉRIR LA

Consomption, la Toux, les flhumes,
L'ASTHME, LE CHOIT,

Et imite Affection je la Goree, des Poumons 
et des Organes Pulmonaires.

PAR BON USAGE SUIVI,
LA CONSOMPTION A ÉTÉ OVÈRIE,DIPHTHERIA E

Lorsque d’autres remèdes^ et Médecins n’a-mons.
les Rhumes AXTl-DIPHTHBKUiQlK Recommandé par les Médecins, Minietree et 

Gardee-Maladee ; en un mot,.par tone ceux 
qui en ont fait un ©seal raisonnable. Il 
•outage infailUbkmtnl.

Spécifique contre la Diphtheric et 
autres maux de gotge 

Rion n’est meilleur pour guérir la. con­
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

C omme Expectorant il n’a pas d’égal

cqne forme. . , ,
Z-&~ La manière de fl en 

rhaone bouteille.
Zé3~ En vente ches tous le# Pharmaciens.

ndresans 
sous au-

servir accompagne

LA DIPHTHEHIE VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un remè­
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic.cite vrai­
ment étonnant de ce reinè le.

Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, p. a.

Prix : 50 cta. la bouteille. El 
le* pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

Pilules de Noix Longues Composées
De Mc®AL- 

Recouverte»
librairie française

D’OTTAWA
nunjDB

montre en or 
tre en argent de $10; 11,899, servi­
ce à thé ; 41,562, montre en argent 
de 810 ; 52.322, do ; 73,744, service 
à thé ; 47,035, do ; 72,048, do ; 
24,914, montre en argent de $10; 
85,776, montre eu or de $50 ; 8,538, 
montre en argent de $10; 91,310, 
do; 17,186, do; 52,927, service à 
thé ; 57,311, moqjre en argent de 
$10 ; 43,997, service à thé ; 17,075, 
montre en argent de $20 ; 27,621, 
service à thé ; 99,537, do ; 14,284, 
montre en argent de $10; 38,582, 
service à thé ; 28,025, do ; 44,165, 
montre en argent de $10 ; 41,953, 
do ; 80,876, service à thé : 75,596, 
montre en argent de $10; 69.973, 
sü vice à thé ; 97,704, do ; 99,197, 
do ; 45,865, do ; 40,640, do ; 42,719, 
montre en argent de 820 ; 59,737, 
service à thé ; 74,028, montre en

mon
y1 Pour la guer 
- aon certaine à 
5 toutes tee a tie 
fi lions bilieuse- 

——- * torpeur dn toi’ 
^ maux de tôt. 

Uir lit in di ges lions 
* r-étourdisaemen’i

*.,««-1* * et de toutes le,

iVous trouverez toujours à celte 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four­
nitures de bureaux, articles reli­
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

7T> ^
n vente ches

-, si vais fonctionnemalaises causée par 
ment de l’estomau.

Ces pilules sont o tt 
e étant un dos . 

efficaces remèdes «ter.4 
haut mentionnées.

EiZEAR AI, A RIE,
71 Rue Bolton, Ottawa. i trecommandet 

lus sûrs et des plu; 
rt les maladies pl> » 
filles ne contienuen 

pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant purgatil 
pouvant être administré dans n* importi 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient e- 
rendre préjudiciables à la santé des enfanti 
ou des personnes âgées. Les Pilülsb ci 
Noix Lovouas CoMPosfcas, di MoGalh, son1 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu'à pré. 

au publ

2» juillet 1884. COI
effi

FUMEZ

IÆS CIGARES

KST-CK BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam­

pagne et de la ville, mais surtout la 
'classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. G. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défleut toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

CABLE
ETargent de $1u ; 83,758, montre en 

or de $50 ; 59,856, un immeuble de 
$100; 19,759, montre en arg nt,$10; 
56,589, service à thé ; 29,205, do ; 
5,377, montre en argent de $10 ; 
43,758, do ; 92,135, service à the ; 
34,698, montre en argent de $20 ; 
56,237, do : 35,132 montre en ar­
gent de $10 ; 95,574, service à thé ; 
41,845, do ; (.7,255, do ; 75,994, do ; 
62,961, montre en or de $50 ; 56,- 
827, montre en argent de 20.00 ; 
36,925, montre en argent de 10,00 ; 
95,815, service à thé ; 95,801, mon­
tre en argent de 20,00 ; 46,154, ser­
vice à thé ; 946, do ; 29,594, do ; 
86,250, montre en argentde $20.00; 
67,326, montre en argent de $10,00; 
39,188, montre en argent de 810 ; 
20,946, service à thé ; 22,503, ser­
vice à thé ; 2,340, service à thé ;
88.469, montre en argent de $10;
23.469, service à thé ; 26,235, mon­
tre en argent de $20 ; 45,086, ser-

- vice à thé ; 71,353, montre en or 
v dt $50 ; 67,571, montre en argent 

de $10; 64,567, service à thé ; 
44,607, montre en or de '50;

• 8,811, service à thé ; 43,001; service
à thé ; 58,817, montre en argent de 
$20 ; 20,842 service à thé , 85,249, 
montre en or de $50 ; 61,s31, ser­
vice à thé ; 96,209, do ; 19,299 
montre en argent de $20 ; 77,516, 
montre en argent de $10 ; 63,976, 
do ; 81.626, do ; 45,013, service à 
thé ; 97,927, do ; 82,808. do ; 33,762 
immeuble de $100 ; 77,543, montre 
en argent de $10,81,846, do ; 26. 
344, service à thé ; 76,582, do ; 87,- 
252, montre en argent de $10 ; 87.- 
831, do ; 69,328. do ; 30,395, do $2q; 
8,512, ser’-ice à thé : 34,965, mon 
tre en argent de 810 ; 6,801, im­
meuble de $1.000 (le meilleur nu­
méro du tirage); 54,097, montre en 
argent de $10 ; 87 713, do ; 19,980, 

à thé ; 26,214 do : 23.052, 
argent de $10 ; 6,252, do 

$20 ; 56,793, do ; 62,896, service à 
thé : 89,752, un immeuble de $100; 
61,319, service à thé ; 58,267, do ; 
60,570, do ; 53,860, do ; 29,880 do ; 
79,824, service à thé ; 6,832immeu­
ble ; 53,183, service à thé ; 43,710, 
montre en argent ; 51,321, service 
à thé ; 10,885, do ; 87,456, montre 
en argent ; 33,292, service à thé ; 
52,050 do ; 52.985, montre en or 
de $50; 26,507, montre en argent ;
75.470, service à thé ; 55,339, 

à thé; 830, do.

•est offert**
MoGALB, Chimiste, 

Montrée!,PADnu 1*K>

| AU CLERGE

IL OTTAW\ PLATING WORKS
DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux. Toute espèces d’ornement* d’église, tel* que

mes,
CALICES,

PATE SES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX.
OSTENSOIRS.

BURETTES. 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS,

MANUFACTURÉS PAR

PETITE GAZETTE S. DAVIS & FILS—Si tous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Sn op des EnfaïUs du Dr Godetre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Si.rucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune antre espèce de composée 
de gomme d’épi nette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demaudaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe -porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O Dacier, Ottawa.

Et autres ornementa d’autels.

Caliceti H Ciboires dorés ati 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, BUE hPAUKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

3 déc.

POUR LES FETES
«BANDE REDUCTION de PRIX

la.

18 Photographie* (cabinet) et 
Un magnifique Cadre (va­

lant 81:00) pour $3.00.
8 PORTRAITS SUR ZINC, 85 Cents

£i. BBLANGBR,

No 460 RUE SUSSEX, OTTAWA.
P. 8.—Réduction de 50 pour cent sur 

son assortiment de cadres.

t -'W, >•.

JF

Expositions Internationale et CÉniali
A Anver* en ISM—A Londres en 1886.

gouvernement a l'intention de faire 
ipréeei tey le Canada à l’Exposition Inter- 
ationale à Anvers s’ouvrant dans le cours 

mai 1885, et aussi à l'Exposition pour les 
ilonies et pour l'Inde à Londres en 1886. 
Le gouvernement fera les frais du trans­
it des produits du Canada j’uaqu’à An- 

d'Anve.s à Londres, comme aussi

LE

A. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'ET F ETS 
POUR VOITURES

de
Go
P»

les frais de r tour au Canada si les objets
i sont pasivendus.
Les objets destinés à Anvers devront être 

prêts pour expédition pas plus tard que la 
premiere semaine de mars prochain.

On croit que c s expositions offriront des 
occasions favorables de f« ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’Industrie et la fabrica­
tion.

Des circulaires et der formules contenant 
de plus amples informations ser- nt en­
voyées à ceux qoi en fieront 11 demande par 
lettre adressée (franco) au ministère de 
V Agrieultur , Ottawa.

Par ordre,

H jfi ■

Assortiment complet de ca 
pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues etc., etc.

Une boutique p ur la confection des v 
tu res est attachas à l’établissement 

M. Chabot répare et fabrique à ordre toutes 
sortes de voitures d’été et d'hiver, dernier 
style. Une visite est sollicitée an numéro

479, Rue SUSSEX, Ottawa„
2 m, 3 f p •

rennes en bois

SOUMISSIONS
service 
montre en T\K8 soumissions cachetées, portant la 

_Lz suscrlption “ Provisions et Eclairage 
pour la Police à cheval," et adressées à 
1 Honorable Président du Conseil Privé, 
Ottawa.

2T est
seront reçues jusqu’à midi de jeudi, 
i 885.

Des formules imprimées de son» issio i, 
contenant tous les renseignements voulus 
uant hux articles et le* quinlitis requie 

seront fournie» tu s'adressant à Port 
Osborne. Winnipeg, à aucun des ooetes 
de la police à cheval dans le Nord-Ouest, 
ou au bureau dn soussigné.

On ne recevra que les soumissions qui 
seront laites sur ces formules imprimées.

Le dépaitement ne s'engage pas d’accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Ohaoue toumission devra être » ccompa- 
gnéu /vin chèque “accepté" par nne r 
que canadien n*, pour une somme “ égale 
à dix pour cent>rdu total de la soumission, 
lequel chèque sera confisqué si le soumis­
sionnaire refuse de sigm r le 
demandé de ce faire, ou s’il néglige de 
compléter le service entrepris, tii la sou­
mission n'est pas acceptée le chèque sera

le 14 mai

JOHN LOWB, 
Keerûuice, Ministère de l’Agriculture

Ministère de VAgwcdîture,
Ottawa, 19 décembre, 1’**

ae

Hotel du CanadaLES EXAMENS POUR ADMISSION 
AU SERVICE CIVIL

/COMMENCERONT Mardi le tîe jour de 
V^Mai prochain, aux mêmes endroits 
qu’en Novembre dernier, a l'exception de 
Victoria C. B„ où i es examens auront 
lieu à une autre date.

Les candidats pour le grade supérieur 
(d’aptitudes) ne sont pas tenus de subir 
l’examen préliminaire (ou de grade inté­
rieur).

Lis demandes d'admission devront être 
adressées au soussigné pas plus tard qus ls 
l» d'avril.

P. LaSUBUR,
Commissaire et secrétaire du eonjell. 

Bureau des Examinateurs do Service Otvtl.
Ottawa, 16 mam 1IS5.

ser-
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-de’ ant as­

socie de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5s et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M Renaud étant ontinuel 
.eurent en rapport avec les marchands ue 
bois et lee oontracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou­
jours etiei lui u s’engager au prix le plus 
eleve.

vice
ban-

Eseeyez le nouveau savon élec­
trique. P jur le faire connaître, je 
vais le détailler à 6 cts. la barre, le 
prix du savon commun.

N. A. Savard, rue Dalhousie.
Les propriétés de la Diphthérine 

du? Dr N. Lacerte sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, de* bronches et des pou­
mons.

contrat "de

Il ne sera rien payé anx Journaux qoi 
publieront cette annonce sans y avoir été 
a abord autorisée.

PBKD. Wr iTB, 
Ooatréleur

A*
16 déc*Ottawa, 22 Mars 1M5
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LES EPREüVl

Slmt» l e

Tout d’abi 
frissonné en 
re de la Sœu 
penser à la r 
tant aimé à 
quelques il 
peine passés 
était assise a 
pressait al 
mains d’Ann 
nés, p, ndant 
celle-ci resta 
ne religieusi 
tait mieux, 
voix qui, mê 
douleurs, lu 
tance et d’ar 
mieux au ph 
disait-elle, e 
comme si un 
la vie fut en 
chambre, en 
Sœur de cha 

Pendantq 
était assise à 
me il doux < 
soulager la i 
religieuse se 
s’approcha d 
de la chamb 
ceup d’œii i 
qu'elle avait 
fut étonné c 
l’animait, et 
quelle cause 
aile suivait t 
des domestic 
la table de li 
vit bientôt 
les préparai! 
vait avoir lit 
allait deman
en ce momei 
Jean, le bon 
bout devan 
dans les yen 
tôt qu’il ava 
chose.

—Annette
bas.

—Oh ! je 
Sœur. Vous 
elle lorsqu’e 
maintenant
vous serez
teur.

— Mais, I 
poits peut-il 
votre fille et 
mais vue av 

Un sourir 
sa les joues 
il pria la Sa 
un petit cab 
parler sans c 
le repos de i 
là, le vieillai
mes :

—Non, mi 
Sœur, veux- 
me temps il 
se, sur laqui 
s’assit, et li 
sur un banc
vous ne non 
pourtant toi 
vient de voi 

—De moi 
tromper.

—Non, ne 
n’est qu’un ] 
il sent cepei 
sous sa veste 
rendre à chs 
vient. Voali 
histoire, ma 
un faible po 
aux autres, t 
à quoi cela 

—Qui sai 
contez-moi 
vie.

Le vieille 
satisfaction, 
me qui lui ] 

—Je n’ai 
si bourgeois 
nant, ma Sa 
vent, quand 
me semble < 
palais, et je 
que la baroi 
oui, riez ton 
vis ici en gr 
qu’il y a nn 
courrais son 
ne après les 
pour leur m

lày
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1CHEMIN DE FER

((CANADA A Wf L’ORtiAMS dh de 1/HOthlE
Est l'œuvre la plus compl-xe du créateui 
et quand ce mtr canif mo si compliqué, et si 
artislement fait, est dérangé par la mala- 

\ir\tC set Tt die, on .lo i locherchur le moyen le plus
VOlCL LA PLUS %■/Wi 1 I L efficace, »-t ce secours doit être demandé

lux plus expérimentes, car le corps humain 
est quelque chor-e de trop précieux pour 
être négligé. Alors s élève la question 
•• Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J hanness-n, de l’Univer 
1 sité de Berlin, Allemagne, a fait uno étude 

de toute sa vie, du système nerveux et 
geuiteurinalre.

SES REMEDES GUERISSENT

LA

ENTRE

OTTAWA ET MOVÎRKU
Et tous les polats à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS 
Tous Les Jours

avec J Toute Dé' ilité ou dérongem-nt du système
PTT ADfl ‘PFTT T M" L T\i nerveux, y compris la Spormalhroec, Go- 
V ruuijAVAd i8. ! norr.ée, la Spmlie, la Stricture et l’Impor-

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont | tence, etc,, etc

Delaware et Hudson, dont le» lignes s’étendent abuse ,-ar 1-s C I RLA1ANS qui prelen- 
jusqu’aux Pr .viuoes maritime*' et aux vi le» d< daint guérir cette classe do maladie, 
Nouvelle Angleterre, Troy, ' mny et New u’hésuez pas à essayer de la méthode du 

or ' Dr JoiiANNKSaKN, avant que cette maladie
devienne chro .iaue et incurable.

m. gratis
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
's i emeut cachet^ a mule p»-rsonne souf- 
Tant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s'adresse à son seul ag. ni autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

i

A partir du * Janvier 1SS4, le» trains clr 
ouleront comme suit ■

Montréal.Arr. a 1 
1140

nt d’Ottawa. 
4.M pim." MO p.tu.

Fr’t de Montreal. 
8.40 a.m.
4.SO p.m.

Arr. A Ottawa. 
1*4.30 p.m. 
8.00 p.m.

passagers se rendent dire» 
«ans changement de ohan 

reel indépendamment de tous le» 
train» du Grand Tronc.

Lee trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et tontes le» 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 0.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 

nant de Boston et New-York viâ Soring- 
, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York é 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.16 dt 
matin.

Tous les convois à 
te ment à Montréal, 
ni de locomotiv

HENRY VDGELER,
49, South S reel, New-York.

Divers symptômes compliques sont trai­
tés par les pre.-criptious spéciales du doc­
teur Johannes-en d’après l’avis d'un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance contidenoielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste

*•84 1 anfield*

Aux Inventeurs
J. Coursolle & Cie.,CHtlWIII DE PREMIERE CLASSA

BT RAILS NEUFS RN ACIER 
Les passagers pour le Sud et l’est changent de 

à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
e»t transféré sans frais extra et sans que 

le passager ait à s’en occuper.
^Le bagage est chéqué pour n'importe quel en

1 ee billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d’aprie l’heure du 76ème méridien.

D. O. LINSLEY,

Solliciteurs de Brevets iTInvent*+ 
Dessins de Fabrique, Marquet 

'le Commerce et de Bois 
Agences et Correspondant* aux Liais» 

Unto, en Angleterre el en France*

J. COURSOLLE & Cie*,
Chamber Victoria» 

Vis-à-r4 e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont,

Gérant.
A. O. PIDBN,

Agent gén. des passagers 
Ottawa. Tl aeftt 1884.

l. P.—-Boite 68. 
UPév \m
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“J’ai ionffertN
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Phirmaiieu T. J. An erson m*a recom­

mandé les ‘ An ers de Doublon,”
J’en ai consommé deux b ut-illee !
.le -uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement l-s Am *rs de Houblon 
à iout le monde. J: D. Walker, Buckner,

'1 VALIN & ADAM,
AvwmIn et Notaire* Publie*.

hélas ! que ne fait-on p-s, quand 
on a faim.

—Faim ! répéta la religieuse, 
stupéfaite à cette parole

— Oui, oui ! Que cela ne tous 
effraie pas Les riches ne 
naissent pas toujours les souf­
frances du pauvre, sans quoi ils 
ne lui refuseraient jamais la pe­
tite aumône qu’il demande. Je
pense..... mais tenez, ma Sœur,
quand vous verrez que je com­
mence à penser, rappelez-uoi à 
l’ordre, je vous en prie ; penser, 
nous rend— moi en particulier--

Tout d’abord la malade avait souvent doublement malheu- 
frissonné en voyant la robe noi- VeUX Tout parait doublement 
re de la Sœur,—cela l’avait fait sombre, doublement lugubre au 
penser à la mort, et elle aurait pauvre qui pense 
tant aimé à vivre encore ! Mais né « Anvers, dans le quartier 
quelques instants s’étaient a des bateliers ; mon père était 
peine passés que Sœur Mathilde marin, je ne l'ai jamais connu; 
était assise au vhevet du lit, et j] a eu pour tombe le vaste 
pressait affectueusement les! Océan. M.a mère mourut . n dou- 
mains d’Annette dans les sien­
nes, pendant que les yeux de 
celle-ci restaient fixés sur la bon­
ne religieuse. La malade so sen­
tait mieux, eu attendant cette 
voix qui, même au milieu de ses 
douleurs, lui parlaient d’espé­
rance et d’amour ; elle se sentait 
mieux au physique et au moral, 
disait-elle, et c’était pour elle 
comme si un rayon du soleil de 
la vie fut entré dans la petite 
chambre, en même temps qui la 
Sœur de charité.

Pendant que Sœur Mathilde 
était assise à son chevet, uu som­
meil doux et réparateur vint 
soulager la malade, et alors la 
religieuse se leva doucement et 
s’approcha de l’unique fenêtr 
de I» chambreite, pour jeter un 
ceup d’œii sur le riche hôtel 
qu’elle avait haoité jadis. Elle 
fut étonné du mouvement qui 
l’animait, et qu’elle ne savait à 
quelle cause attribuer. Comme 
aile suivait tous les mouvements 
des domestiques occupés à orner 
la table de la grande salle, elle 
vit bientôt qu’on faisait tous 
les préparatifs d’une fête qui de­
vait avoir lien le -oir même Elle 
allait demander pourquoi, mais 
en ce moment elle vit le vieux 
Jean, le bonnet à la main, de­
bout devant elle, des larmes 
dans les yeux, et se douta aussi­
tôt qu’il avait à lui dire quelque 
chose.

—Annette dort ! dit-elle tout

PBUILLBTOIT

ARGENT A PRETER.
36 rue Sparks, vis-à-vis 

V Hotel Russell.GMZIELLA BUREAU :

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des alla res requé­
rant son atirution dans celle pro\ iuce.

”8 février ;885

A. A. ADAMcon-
OU

Mo.
LES EPRELVES D’UNE ORPHELINE

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

t»age de reconnaissance pour vos 
A met s do

PAR JL. A. QInvar
AVOCAT,

Mm*' Lonlsa Labrortjny.
* * * Houblon. J’ai souffert
De ihuin tism en fl a mm a to ire 
Pendant près de
hept annec-s et aucune méd -cme 11’a 

semble mn fa-re. du 
B .-n ! ! !
Jusqu’au moment où j* pris deux bou­

teilles «le v s ■* mers de Honblo* l à ma 
grande surpris- je suis aussi bien auj ui- 

h u qu* je ne l’ai jamais été. .l’et-p re 
Que vou> aur z be ucoup de succès, 

y c ce , ui.-sant et 
Efficace emè'ie:
Qu cou ue ! ‘ * serait désireux d’a-

Vuir pl s de Details sur ma guérison peut 
les « bleuir en s'adressant à moi, E M.

Wt liants, tlU3 I6ih Sireet, Washington, 
D. C

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Kgleeon, Ottawa, Ont

tup' Al; G EM i à l'tit.TKiï
• >tt»wn. H tanviw 1KK3

l Suite)

ti. J. 1 abelle,
Je suis Huissier de la Cour Sufirème, B. C.

Ht e huit nsi a, 
Ht’LL

Ott*w». 20 nov.188» I an

J. L. Gi IMM, L. L. I!.
uant le jour à ma plus jeune 
sœur Nous étions étions sept ou 
huit frères et sœurs, et comme il 
n’y avait plus de gagne-pain à 
la maison, les garçons les plus 
âgés furent placés aux *• Orphe­
lins", et les tilles aux Orpheli­
nes. Les plus jeunes... ma loi, je 
sais pas ce qu’ils sont devenus, 
je n'ai plus entendu parler d’au­
cun d’eux

—Pauvres enfants !
—Ah ! voilà ce qu’il en est de 

la famille chez le pauvre ! Les 
liens de l’affection fraternelle 
sont rompus de bonne heure, 
chacun ne doit-il pas chercher à 
gagner le pain quotidien ? Que 
sont devenus mes frères ? L’un 
a péri en mer comme mon père ; 
le second, qui était maçon, a été 
écrasé par un êboulement ; 
troisième s’est engagé au serv ce 
militaire ; la faim a poussé le 
quatrième au vol, et ainsi de sui­
te. Quant à mes sœurs, on m'a 
conté un jour que l’une d’elles... 
mais non, je ne puis pas vous 
rapporter cela.

Ces paroles furent suivies d’un 
profond soupir, dans lequel était 
écrite la vie toute entière de la 
pauvre fille.

—Nous voilà donc chassés an 
loin, comme des chiens de la mê­
me nichée, qui, lorsqu’ils se ren­
contrent plus tard, ne se recon­
naissent plus, encore bien qu’ils 
ait sucé le lait de la mêm mère. 
La volonté de Dieu soit fait. ! il
fallait qu’il en fnt ainsi....Pour
moi, j’entrai tout jeune dans une 
fabrique, et —sans me vanter — 
je devins un fameux travailleur. 
Je me figurais qu'à force de tra­
vail et deprobité, je deviendrais 
un jour aussi riche qus mon 
maître, et mon projet était de 
réunir alors autour de moi tous 
mes mes tréres et sœurs disper­
sés.... Hélas ! longtemps je me 
berçai de ce fol espoir, mais je 
gagnais à peine quelques sous 
par jour, et combien n’en aurait- 
il pas fallu empiler, pour consti­
tuer une petite fortune !

A mesure que j’avançais en 
âge, mes illusions s’envolèrent, 
car plus d’une fois j’eus à souf­
frir la faim quand j’étais sans 
ouvrage, et je vis bien que je ne 
pouvais parvenir qn à grande 
peine à ma propre subsistance. 
Cependant être et rester toujours 
seul au monde, cette pensé m’ac­
cablait. 11 faut au moins quel­
qu’un à qui confier ses peines, 
n’est-il pas vrai.ma Sœur IQuand 
j’étais ainsi seul, et que je voyais 
passer, le dimanche, les gens 
qui allait se promener, je me di­
sais : “ Qu’ils sont heureux ! ’ Ils 
ont un père, une mère ; ils ont 
desjreres, des sœurs, tout au 
moins ont-ils une amie ; et toi. 
pauvre Jean ! tu n'as personnes- 
personne !

—J’ai souvent pensé comme 
vous, Jean ! interrompit la Sœur 
aveedes larmes dans les yeux.

—Ah oui ! vous n'aviez per­
sonne, non plus, vous 
amis, auxquels je hasardais quel 
que fois un mot de mes chagrins, 
se moquaient de moi, et vou­
laient me faire trouver dans la 
boisson nn dédommagement 
pour ce qui me manquait. Ils ne 
connaissaient pas mon cœur, car 
lorsqu’ils se moquaient de moi, 
je souffrais doublement. J'ai fait 
des sottises dans ma jeunesse ; 
mais je suis resté honnête hom­
me, et tenez, cela me fa t encore 
du bien quand j’y pense ............

AX7"00 ZV'Î*'
124 Rue PRIMHPALB, Hul 

4U Hite UU RH A 1, f If U/ ira
Ottawa. 20 nov. 1884

Je consider* que votre remède est le 
meilleur q i existe pour l’iiid'gr-t-tiou, I s 
maladies de rognons,

El la débilité des n*rf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos 'mers m’ont fait plus de 
Bien !
Que t uie autre clmee :
11 y a un mois j’étais extrêmement 
Ma gre ! ! !

pro-qu’incapahle de marcher, 
tenant je

Gag e des forces, et 
De l’embompointe.
Il se i assn à pein* un jour sans" que je 

reçoive des compliments sur les progrès 
apparu ts de ma sant • et ils «ont dûs aux 
Amers de Houblon ! J Wickliffe Jackson, 

Wilmington, Del.
tâ^Les bouteilles qui ne port ni pas 

une étiquette blanche marquée «l’une touf­
fe verte de Houblon sont d* la contrefa­
çon Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’oflrent sous le nom de 
“ Houblon ” ou *• Houblons

1 an

B, 6. IÂV.ÜRDÜRE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

Main-

FERBOIHTEIIIE
Vous trouverez ch-z nr.oi tout ce 

qu’il faut dans cette ligue
Ou ils, (Tous. < âbl<\ ( haine

"E-to.
Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir,

Etc.
Comme parle passé un asso n 

ment complet deun
QUINCAILLERIE. 

69 & 7l Rue WILLIAM
remède infaillible

-----POUR-------
LES MALADIES DES ROGNONS 

LES AFFECTIONS DU FOIE 
La CONSTIPATION, les 11EM0R- 

RUOIDES el les MALADIES 
DC SANG

chemin
La Grande Roule Canadienne jus­
qu'à l'Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Chars palais et chars dortoirs joints à 
1 us les trams express. Bonne salle à 
diner à des distances convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pubman qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi rt le 
samedi E-e rendent Saint-.!«ad diiecte-

I Le* Médecin* reconnaissent son 
efficacité.

“Le" Kidney Wwt ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l'efficacitâ 

du Kidney Wort ”
Dr R. N. Clark, So. Hero, VL 

" Le " Kidney Wort ” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

DrC M bummerlin, Si 
DANS DES MILLIERS DE C AS

un Hill, Ga.

bas. il a opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué- C’est un remède 
qui n’est pas irritaut, mais efficace, dont 
■’effet est sur rt qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

II purifie le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie do toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

Lfg passager? de toutes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bretagne et lo Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi p us! urs 
centaines de milles de la navigation d’hi­
ver.

,—Oh ! je vous en remercie,ma 
Sœur. Vous avez été bonne pour 
elle lorsqu'elle se portait bien, et 
maintenant qu’elle est malade, 
vous serez son ange consola­
teur....... Importateurs et Exportateurs

Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu'elle est 1a plus rapide 
et ,ue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic -.irecl es, e.pédié par des cou 
vois rapides s,<ici. "x, et l'expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fiel d’Europe, venant 
ou eu destination des divers points ilu 
Canada el des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemen s désirables sur la route, 
les taux de passager ou de Ircl eu s’adres-

— Mais, Hartman, quels rap­
pel ts peut-il y avoir eus entre 
votre fille et moi ? Je ne l’ai ja­
mais vue avant aujourd’hui.

Un sourire d’incrédulité plis­
sa les joues brunies de l’ouvrier, 
il pria la Sœur de le suivre dans 
un petit cabinet, où il pourrait 
parler sans craindre de troubler 
le repos de son enfant. Arrivés 
là, le vieillard reprit en ces ter-

Paix, $1, soua forme liquide ou en poudra. 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
RICHARDSON & Cie, Burlington, ftWELLS,

m**

R. KING, Agent de billets,
No 15. rue Elgin, Ottawa. 

KOBERT B. MOOD1E,
Agent pour Ihs passagers et le fret de 

l’t uest, 93 bloc Kossin, rue Vork.
To, onto.

ilpèrv des Cüres . 
MERVEILLEUSES ptmtmti 
Maladies des Rognons 0

ET J
Des Affections du Foie
Parce qu’il agU à la fols sur le- FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.
Parce qu’il débarrasse le système des hu­

meurs viciées qui produisent des maladie*des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les bé- 
mnrrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toute* les maladies 
auxquelles les femmes sont suj 
9M-CECI EST IUE.V DÉMONTRÉ

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
LA CONSTIPATION, les HEMOR-

RHOIDES et le RHUMATISME 
En faisant fonctionner librement tous les 

organes,
PURIFIANT AUSSI LE SANG

et donnant au système sa vigueur normale 
pour chaster la maladie.

DES Mil 
les plus graves de

RADICALEMENT GUERIS.
en pondre.

mes :
—Non, mademoiselle, non, ma 

Sœur, veux-je dire, —et en mê­
me temps il approchait une chai­
se, sur laquelle sœur Mathilde 
s’assit, et lui-même prit place 
aur un banc. —Vous dites que 
vous ne nous connaissez pas, çt 
pourtant tout ce qu’il y a ici. 
vient de vous.

—De moi !.... vous devez vous

U. POTTINGER,
Sur.nleiiiiunt généra. 

diFchemin de fer 
voncton. N. B.. £7 Nov. !S,K'i—I an

Bureau

SPhUCINE
\ Une de* 
f ratio u e

au public, nour 
™ ment immédiat 

ri eon «le la Toux, du 
de la Bronchite. < 
rvuement, 
de toute» le*

" Gorge et des 
Bav A vendre 
“ 5Uc la t-onte 

B. E.PcGAl.K, ChimiBt»-, 
Montré i ‘

meilleures prej ét­
offe rtee juauv :- 

le Boulai
Mtromper.

—Non, non, ; Jean Hartman 
n’est qu’un pauvre ouvrier ; mats 
il sent cependant un cœur battre 
sous sa veste rapiécée, et il sait 
rendre à chacun ce qui lui re­
vient. Voulez-vous écouter mon 
histoire, ma Sœur ?....Tenez, j’ai 
un faible pour raconter ma vie 
aux autres, et pourtant,Seigneur, 
à quoi cela peutql bien servir ?

—Qui sait !...... Voyons, ra-
contez-moi l’histoire de votre 
vie.

de l'g

maladies 
Poumons 
rtout à 26 et

de ‘la’
dV,

.ner.’
LLIERS DE CAS 

aladiott ont é 
de temps .8

Sirup des tots du üi terriPaix. $l,*oua forme lia 
En rente ehrz tou* 1

nide ou
En rente ehi-z tou* les pharmneu 

On envoi le remède en poudre pur la 
Well», Richardson A Cie., Burlington, Vt. 

Envoyez un timbre et tous recevrez un 
Almanach pour 1884.

—=5»^ Ce airop est prépi.

00m, SFSE
A’" e‘ne « » de Cbiru.*Mes

ie de Montré* 
ulté de Médec- ôv î’ C u! Vf»Yci * '
Collège V.cto

à toutes lee * préps» 
rations calmantx t 
offertes aux mèrti 

pour conserver la santé de le;. I 
il peut être donné avec ’a pli t 

grande confiance aux enfanta dans les c*i 
suivant* : Colique. Diarrhée, Dyseenterh, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toui. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez ie Sibop do Db Godfbbi e» 
n’en achetez point d’autre.

Kn rente par tout le Canada et les Etat 
Unis

PRIX.

■ fLe vieillard eut nn sourire de 
satisfaction, el essuya une lar­
me qui lui perlait dans l’œil.

—Je n’ai jamais vécu si bien, 
si bourgeoisement que mainte 
nant, ma Sœur, aussi, bien sou­
vent, quand je songe au passé, il 
me semble que j’habite ici nn 
palais, et je me crois aussi riche 
que la baronne, là vis-à-vis .Oui, 
oui, riez toujours, ma Sœur. Je 
vis ici en gros bourgeois, tandis 
qu’il y a une couple d’années, je 
courrais souvent à perdre halei­
ne après les voitures des riches, 
pour leur mendier une aumône..

Bureau d’gmt d'immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.

J/ Lo eirop < 
y fan tu est bumwm

de famille 
enfante ;
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SS CU. L* BOUTEILLE,
Seal propriétaire,

B. B. HcGaijS, Chimiste.
A. B. BACUONALU,

Encanteur de la Reine, 
BESID*NCB_.......55» RUB N1CBOLS8

Mrrti(i luiure. ) I*ISO»

4"

L

TIOTjüXj

TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
No Î1 RI li MVRK.AV, OTTAWA

(Ci-devant occubè bat Josebh Mantha>

.1. B. Âiit AJU
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

BT VITRIER
Marchand me

PEINTURE Do spacieuses écuries sont e Hachées à 
l’établissement. M. Desloges étant agent 
pour les marchands de bois, attire l’at­
tention des hommes do chantiers qui eu 
allant se 
à s’e

BT DB VITRES
526 RUE SUSSEX

OTTAWA
pensionner chez lui, trouveront 
r immédiatement,ingag 

M déc. ’84 I,3 m
M. ArIAL se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af 
tairas ; il surveille lui-même I 
toutes les ojrérations de sa bon 
tique, et ses prix sent raisonna 
blea.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risqnt do leurs commandes 

1 Tatar*. 1883 la

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
Hôte! du Castor 001* DBS RUBS

York et Dalhousle,
OTTAWA.

451 et 453 rue Sufsox, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voilures toujours prêt s à cet hôt 1 
Prix m1 dérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, propriétaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.
lan
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MEDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAËVE-CHANTEAUD
Ormaolaa ,**t itw un la AleeleMea « O rredulta ontmlqnea te w». ta, w * 

iMItlM, ttrnaaia,, Irwaualaa Kiiubaa, Saraliaa, ttaon. lain» a, eiWae. Kt.

SEDL1TZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le SKDLJm- CH A NTEA UD wt Incontestablement le produit le plue beau 
’t le plus utile de la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d'une saveur 

; es-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la OoneUpation et entre- 
i ionir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile bux Oonttrwx,
1 aux Rhumatteant», aux personnes d'un tempérament sanguin, portées aux > 
> congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
! rhoïdee, Embarras gastrfqaes, etc

oh. OHAMTXIAUI>, PA«rw*oJe», C*mma»Onr O1 lub*iit /« CuthoUqu»,
[ est le seul Préparateur des Véritables Médicaments dosimétriques.

Se méflsr de» Oontrelàço&a
Dépit Général ; 64, rn» des Francs-Bourgeois, PARIS

l iff.nuirai t çuéaem, s- m». azouzr A C-, rkanuctra-atailiti, lit. ru teliUrai. >

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT
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A BOIT
Les divers dessins et antres tra­

vaux exécutés par les élèves de l’é­
cole des arts durant la dernière sai­
son, pourront être examinés cha­
que jour, cette semaine entre 3 et 
6 heures.de l'après-midi. Avis donc 
aux amateurs.

On est à dégager le Peerless de la 
glace qui l’entoure. Les ouvriers 
employés à ce travail nous appren­
nent qu’ils ont enlevé là des mor­
ceaux de glace de cinq pieds et de­
mi d’épaisseur. Cela témoigne 
pour le moins des vigueurs de l’hi­
ver que nous venons de travel ser.

Il doit y avoir grande parade 
fantaisiste ce soir à la salle d’exer­
cices de cette ville Oames et de­
moiselles, vêtues de riches et pitto­
resques costumes, armées, qui d’un 
balais, qui d’un autre ustensile de 
ménage , vont parodier les diverses 
figures de l’exercice militaire. Il y 
aura foule de curieux, croyons- 
nous.

M. O. Martin, l’agent de M. W. 
Bronson, rapporte uue le flottage 
des billots sur la Balsam Creek, un 
des tributaires de la rivière Matta 
wa, est commencé de la semaine 
dernière. Les opérations sur la 
Schyan ne commenceront pas avant 
quelque temps à cause de la tempé 
rature hivernale qui règne encore 
en cet endroit.

On est à achever de transformer 
le Royal Rink en rond pour l’exer­
cice du patin à roulettes. Les tra­
vaux vont coûter environ $3,000 
et trois foyers électriques vont dis 
tribuer la lumière dans toutes les 
parties de la vaste bâtisse. L’éta­
blissement sera, nous assure-t on, 
l’un des plus beaux du genre en 
Canada.

La Basilique sera le théâtre d'une 
grande et imposante démonstra­
tion religieuse, dimanche pro­
chain. Une messe très-solennelle 
va être chantée par Mgr l’évêque 
d’Ottawa, à l’uccasion du 50ème 
anniversaire de prêtrise du Revd. 
Père Dawson. Le vénérable Pré­
lat prononcera aussi le sermon de 
circonstance et toute la fête, promet 
d’être magnifique.

Au sucrs.—Samedi, il y aura 
grande excursion par le chemin de 
fer du Pacifique à Saint Scholasti­
que. Les excursionuistes pour­
ront partir samedi, soit à 4j hrs. 
ou à 6 hrs. P, M, ou dimanche au 
matin à 5.25 A. M. et revenir di­
manche an soir à 11 hrs. P. M., ou 
par tous les trains de lundi. Les 
billets
Edouard Chevrier ; $2. aller et re­
tour.

On commence à trinquer amica­
lement à la première buvette ve­
nue ; plus tard, les têtes s’échauf 
fent, les esprits se montent à mesu­
re qu’on les noie davantage, et cela 
finit toujours par des coups de 
poings, une promenade à la station 
de police au bras du premier ser­
gent de ville qui passe C’est ici 
l’histoire des ivrognes en général; 
c’est aussi celle de trois particu­
liers qui, après s'êlre mis rigolos, 
étaient à se poser des mouches aux 
yeux, dans la rue Metcalfe, hier 
maun.

La neige disparait très vite 
voitures d’hiver s’en vont avec elle. 
Les rues sont naturellement dans 
impitoyable état.On ne peutguères 
les traverser sans mai cher dans le 
fumier jusqu’à mi-pied A ce su­
jet, nous nous demandons pourquoi 
les propriétaires de fermes, qui 
sont nombreux dans les alentour- 
(l'Ottawa, ne viennent pas, le prin­
temps et l’automne, faire 
les déchets de nos rues. Us y 
trouveraient un engrais excellent 
et à bon marché pour leurs terres, 
et la propreté de la capitale en bé- 
aéficireait.

M. .1. B. C. Duun vient de faire 
subir de grandes réparations à sou 
magasin, au coin des i ues Dalhou- 
sie et St André. Tout l’intérieur a 
été complètement remis à neuf, et 
les peintures, qui sont l’œuvre de 
M. G. Philbert. sont d’un fini su­
perbe. L’extérieur du magasin a 
aussi été peinturé à neuf. Les effets 
d’épiceries ont été distribuées avec 
beaucoup de symétrie, et l’ensem­
ble de l’établissement présente un 
coupd’œil splendide. Monsieur 
Dnnn, vient en outr-t de recevoir 
un aasui liment ne nouvelles épice­
ries qu’il offre à ses pratiques, à 
des prix défiant toute competition. 
Ce monsieur est l’un de nos plus 
dignes et de nos plus entreprenants 
hommes d’affaires, et il mérite 
l’encouragement du public.

Chex M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraicbes de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à demi 
die, M. Duhamel remeieie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
One visite est respectueusement 
sollicitée

Le baume d’AUen pour les pou­
mons guérit sûrement les rhumes 
les plus enracinés. Voir annonce.

us demands un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l'air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et lout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
11 The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, F. Q.”

9 or l
—Faite* l’essai ae m TILE- 

HI A. C’eel 1» melllenre pom­
made contre la chute des 
cheveux et la Calvitie 
vente chex C). O. DtCIEK, 
Pltiirtnacis-fi, rua Sus-ex

PLUMES 1VAUTKUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

rôle ; mais, heitrensem. nt, sans 
succès."

Sans vouloir discuter les opinions 
de notre confrère de Hul1, nous 
croyons que c’est une erreur pour 
la presse de reproduire sans res­
trictions de semblables attaques 
qui ne doivent être que le fruit 
d’une exagération dangereuse. Nous 
pouvons ne pas approuver les opi­
nions de certains journaux au sujet 
de l'honorable ministre de la Milice 
et nous n’avons pas attendu à au­
jourd’hui pour enrégistrer protêt à 
cet égard ; mais, il nous parait 
orroné de croire que la presse con­
servatrice-française de la province 
de Québec prend ses instructions 
des chefs de la franc-maçonnerie. 
Le sentiment catholique survit 
parmi nous, malgré nos divisions, 
et il ne peut qu'être diminué par 
de semblables procédés.

Ütounie
Pour il* mois....

D1N8 LES
Poor quatre mol»

Dernières Couleurs et G-oûts
DE LA SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné Edition H

Pour Vannée.
VIEUX CREPE REMIS A NEUF

utellier •V
TEINTURIER PARISIEN

LVUIS LiiSUO. 15, HTTE„ EXaGXlT, OTTAWA .1
(Pris de la rue Sparks.)
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la LE (i\jkALPHONSE m JULIEN, v

Ottawa etEl

Entrepreneur de
AMÉLIORA

’<363 Rue DA-LHOTJSiE, Ottawa. Que les ru 
pressant be 
tout le moni 
trottoirs son 
dans un pito 
d’égoût est i 
ou tout-à- fail 
des rues elU 
mande des n 
considérables 
bientôt tout 
mer de bou< 
matières mal]

Ges faits-là 
a longtemps 
leur sujet I 
devenus si p 
qu’il est gé 
que l’on travi 
mal, durant 1

Il n’est 
qu’un point 
l’on va enco 
rapiéçages ai 
le plus famit 
ment et sans 
est prêt à s 
criflce d’arge 
gers qui vis 
l’avenir ne ra 
la mauvaise 
actuel de nos 
à faire ualtri 
l'intérêt de 1

Il 9 tté dr 
demande de 
un estimé di 
amélioration 
L’on a évalu 
000 ; somme 
comme suit :
Quartier VicJ 
Quartier Wi 
Quartit r Sai

Quant aux 
wa, qui noi 
ment, voici 
què Von pi oj<

MONT K UN et BIJOUTERIES
A .SO pour tVO d 1 i-ab:iis. Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer an public d’Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompet funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lni confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nnit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornementa et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

L’INSURRECTION Rappeler,-v. us que la prudence 
est in mère d; U su roté, et que 
yoiv c’est croire. Chaque article 
est • :iranti tel que représente, 
sinon ia vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse

DU NORD-OUEST

RIEL A BATOCHE 
Riel est maintenant à Batoche 

avec 255 Métis et 400 sauvages. Ses 
éclaireurs ont été rencontrés au­
jourd’hui. Us surveillent constam­
ment les troupes.

LE FORT MACLEOD EN 
DANGER

On dit que le fort MacLeod est 
dans une condition désespérée. 
Cinq cents Pieds Noirs sont massés 
aux environs du fort et s’apprêtent 
à attaquer le colonel Herchimer.
SOULEVEMENT DES SIOUX 

Un éclaireur qui vient d’arriver 
ici, assure que les Sioux de Battle 
ford et de la rivière “ Carrol ” 
sont soulevés. Les colons préten­
dent que si Riel n’est pas écrasé de 
suite tous les sauvages du Nord- 
Ouest vont se soulever.

LE CORPS D’AMBULANCE 
Le corps d’ambulance,, composé 

de quarante étudiants en médecine 
est parti de Toronto pour l’Ouest 
hier. Le corps est muni de tout ce 
qu’il peut avoir besoin. Rien ne 
lui manque.

EDMONTON EN DANGER 
Il y a une vague rumeur que 

Edmonton est en danger. Le ba 
taillon du colonel Smith part pour 
Calgarry ce matin.
COMMENT CORRESPONDRE

AVEC LES VOLONTAIRES 
Les correspondances adressées 

aux volontaires doivent être envoy­
ées à Qu’Appelle et non pas à 
Winnipeg. C’est à Qu’Appelle que 
se fait la distribution.

CRIS ET PIEDS NOIRS 
1-e Père Lacombe dit avoir été 

informé par des Pieds Noirs que 
plusieurs de leurs frères qui étaient 
allés à la pêche à la réserve du 
Chevreuil Rouge ont été tués par 
les Cris.

Grande Vente à Sacrifice
----- DK------

PORCELAINES. VAISSELLE "H. Norbz,
30, Rue Rideau, porte voisine du 
London Chop House”

1
\

FT VERRERIE
’l

prix contant afln «le faire place- 
handleee «l’automne nul non»

Tout doit cire vendu au 
pour les nouvelles marc 
viennent d’Euro|>e.2. » SS S"E.<t6ys.-2.S_

IsSf.S-ï-

SK!;lpt1?1
* 1.1411|

€. N. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.86 IsaOttawa, 21 Janvier 1884

jSL ventdrbK

Une chance toute particulière
On oflrî en vente les propriété suivantes, 

par paiements annuels ou par loyers :
Nos. 348 et 350 rue St André.
Nos. 378 et 380 rue St Andro.
No 26 rue S Joseph.
No. 28 rue M Joseph.
No-, 630 et 632 rue St Patrice.
S&*Bons titres, conditions facile».

S’a ireseer à

M§i fl*
I! i-l
»i $3*
%■ m

A. VIS
DES 80ü\' SIGNS cachetées adres­

sées a i loussig;. et portant la auscription 
“ Soumission po • Approvisionnements des 
Sauvages," eeroni reçues à ce bureau 
jusqu’à midi de LUNDI, le 25 MAI 1885, 
pour la livraison des approvisionnements 
d«s Sauvages, tou-drois payés, au Manito 
ba et dans les territoi es du Nord-Ouest, 

ndant l’exerci-w finissant -e 30 juin 18-6. 
s approvisionnements consistent en f tri­

ne, lara séché, épiceries, munitions, ficelle, 
bœufs, vaches, taureaux, instruments ara­
toires outils, etc., etc.

On pourra obt nir des formules de sou­
mission et les détails relatifs à ces approvi­
sionnements, les dates des livraisons, etc., 
en s’adressant au sous igné, ou au Commis­
saire des affaires des Sauvages à Régina, 
nu au Bureau des Sauvages, Winnipeg.

Les soumissions peuvent être faites i 
chaque ca égorie d'effets (o p 
nartie de chaque catégorie d'effets) séparé­
ment, ou pour tous les effets mentionnée 
dans la liste.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée d’un chèque acccepté par une banque 
vanndienne, payable au surinte -nant géné­
ral des affaires des sauvages, pour au moins 
inq pourcent du montant des soumissions 
ounes Territoires du Nord-Ouest, lequel 

chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il n’aveomplit pas le service 
entrepris. Le chèque sera remis si la 
mission n’est pas acceptée.

Les soumissionnaires sont requis de faire 
la somme totale de la valeur en argent des 
effets qu’ils offrent de fournir, car sans cela 
leurs soumissions ne seront point prises en

Chaque soumission devra, 
signature du soumis ionnai 
signature de deux cauti 
par le département, pour g 
lion du contrat

Dans tous les Cas ou le transport se 
que paitielleuient par voie ferrée, les 
preneurs devront faire des arranuem 
convenables pour que les approvisioi 
men is soient expédiés sans retarda des 
stations de chemins de fer à leur destina­
tion dans l’entrepôt du gouvernement au 
point de livraison.

Le département ne s'oblige pas d’accep­
ter la plue basse ni aucune des soum-ssïons.

L. VANKOUGHNBT,
Sous surin'endant Général des 

A flaires dae Sauvages. 
Dépt. dds Affaires des Sauvages. )

Ottawa, 19 mars 1885. 1

Mme M. K. RED i RD,
152 ruo Dalhousie, Ottawavente chez Msont eu 14 mars 1855—lm

Ce L’OCTROI DES TERRES ï»
ACCORDÉ AD

CHEMIN VE FER VU

Pacifique Canadien .

NOUVEAU MAGASIN 
DE MODES 

PARIS IEHTNEIS
N0. 521, RUE SUSSEX

4ème porte de la rue York.
Mademoiselle A, Mc DO X AL là, 

ci-devant de la mai on Becket & McDonald 
[New-York Millinery House], vient d’é a- 

un nouveau magasin à l’adresse ci- 
dessus Elle a le plaisir d’annoncer à sesnom 
breusea amies que ses chambres d’éciiau- 
til ons seront ouvertes MERCREDI, 
courant. Ses marchandises, ac hetées des 
principales maisons commerciales, sont 
d’une qualité supérie 
achats ont été faits 
ce qui lui ptn 
mjdérés. Rien 
faire les pratiju 
réputation

CONSISTE EN
Superbes Prairi s à Blé e* Terres'îjà

Pâturages au Manitoba et dans lev*
Tet ritoires du .Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che- 
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage d's be tiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un pput acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
île $2.50 l’acre en rao itant, av c des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de eu tare ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagtiie.

Si ia vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de ^ 
terrain cultivé.

Termes de Paiement:
Les paiements peuvent être lai!* on 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments an uels, avec inlèrét. Des DéPen- 
tures de Terres peuvent être obtenues à la 
Banque de Montreal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 ( our cent de i rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru,; en paieraeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui. 
toutes communications relative? aux prix,, 
conditions de vente, descriptions des terres,, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINKWATKR, v

13 mars 1885—la Secretaire^

our toute

blir

j
le 15

1féeure et variées, ties 
pour argent comptant, 

met de vendre à des prix très 
ne sera m gligô pour satis- 

tues et maintenir l’eicellt nte 
e cette demoiselle s'est ocqui- 

mps pour le goût et le fini 
ses ouvrage.. Mauemoi.elle Vsliqoette, 

qui a toujours été la favorite de sa nom­
breuse clientèle, sera hrurtusedela rece­
voir au No. 621 à l’avenir. Vous trouverez 
A ce magasin des chaoeaui en pailles de 
toutes nuances et couieurs. Chapeaux à 
bon marché pour pet tes filles et garqo 

riche assortiment des garnitures, fleura, 
plumes, aigrettes, ornements dentelles tu 
rubat.s de toutes les couleurs, tissus puer 
voiles, soies, satin, Tulle, etc.,

I'
Qet les

Centre de 
pierre syénit 
pierre à chai
Rue Dalhom 

rue Saint-I 
Rue Sussex, 

rue Saint-! 
Macadam de 

20 pieds dt 
Rue George, 

Cumb 
Rue King, I 

Patrice. .. 
Rue King, 

lerrassemt 
Rue Chapelt 

ce à rue G 
Rue Friel, 

rue Si Pat 
Rue Glarenc 

à rue Char 
Pour repari 

rues exist; 
Ruè York, 5 
Rue Clarem

pelle.........
Rue Murray 
Rue St Pair 

rue Susse
deau........

Rue Cobuur 
à rue St f 

Rue Cumb 
Patrice à 

Rue Nelson 
à rue Geo 

Trottoirs, 9 
Renouveler 

trottoirs . 
Réparer la 1 
Nettoyer 

égouts de 
et York..

de uvLa Guerre Anglo-Russe I
La positionne semble pas plus dé­

finie qu’au premier jour. On lâte 
les alliances, on fait d’immenses 
préparatifs de guerre, et chaque 
partie déclare qu’elle ne désire rien 
tant que la paix. Quant aux nou­
velles télégraphiques, elles se con­
tredisent à qui mieux mieux
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PREMIER TIRAGE

L'Armée do Salut donne ce soir 
un grand concert dans ia salle or­
dinaire de ses réunions.

Soixante dix travailleurs sont ac­
tuellement employés au nettoyage 
des rues de la ville.

Sirop d’érable de conserve, chez 
N A. Savavd, rue Dalhousie.

Les menuisiers et meubbers sont 
priés de s’aesembb-r demain, ven­
dredi, à la sa le S. ;t Joseph, à 3 
précises, pour affaires importantes.

Une assemblée spéciale du Con 
seil-de-Ville avait été convoquée 
pour hier soir. On devait prendre 
en considération les estimés de 
de l’année courante, mais le travail 
a été remis à plus tard à défaut 
de quorum.

11 y a eu, mardi matin à la cha­
pelle de l’Orphelinat St Joseph, une 
messe de requiem pour le repos de 
l’âme de feue Madame J. R. Audy. 
A la suite de cette cérémonie funè­
bre, MM. J. R. et A. O. Audy, fils 
de la défunte, ont distribué des 
bonbons aux orphelins.

1

Aura lion au Cabinet de lecture Parois­
sial, vis-à-vis le Séminaire, 

à Montréal,

Petits ProfitsMERCREDI, le 15 AVRIL,
A D R TJX HEURES P M.

—BT—LE PUBLIC SERA ADMIS
VENTES RAPIDES Après l’inventaire fait de notra 

stock nous avons déeidé d’offrir- 
nos marchandises à des réduc­
tions de prix spéciaux, pour- r 
ARGENT COMPTAIT. *

N.B.—Nous garantissons que toutes-- 
ces marchandises valent lee- , 
prix fixés. Pas de déception.

g ,Hatei-icus s'acheter vos Billets
On Acheter,

Quoi Acheter, 
Quand Acheter

COÛT DD BILLET
PREMIÈRE SÉRIE- 
DEUXIÈME SÉRIE.

Pvnr obtenir dee billets, envoyer l'argebt 
par lettres enregistrée!, au eecré-aire, 8. E. 
LEFEBVRE, No. 17, Place d'Armes, 
Mon-réal.

$1.00
■26cts

ET

Comment Acheter,
C'eet ce qui a fail mon grand succès à 

Ottawa.
Mon fonds de eommerce de printemps 

est maintenant installé et marqué en 
chiffre» ordinaires.

Prix Populaires,

SEUL DEPOT A HULL
TOUR LX VENTE 3 <

HMIS, CAMPBElL & Co-v“CANADA” A. Woodcock, BCE O’OONXOVt.
4 Membre 1884Mm H. E. GROLEAV,

Eue Principale.
Marchand de Modes,

99, KITE SPARK*.
Ta» ly# j H ta

LES FAITS DU JOUR

La Congrégation des Rites à 
Rome a agréé la requête de la tribu 
des Tétes-Plates, demandant la 
canonisation des Martyrs Jésuites, 
massacrés par les Iroquois en 1646.

Les journaux de Montréal annon­
cent le mariage de Bon Honneur le 
juge Henri Taschereau avec 
dame veuve Henri Masson.

La cérémonie a eu lieu à Saint- 
Jacques.

M. Joseph Tassé, M. P., vient 
d’instituer une action en domma­
geable $10,000 contre M. Beaugrand 
et M. Fréchette, à cause d’un article 
publié dans la Patrie, dans lequel 
le demandant est accusé d avoir 
calomnié certains membres du 
Parlement.

On dit qu’une association s’est 
formée à Titusville, Etats-Unis, 
pour détruire les travaux publics 
au Canada.

Les membres entreront un par 
un au Canada. La première atta­
que se fera sur le canal Welland 
et les écluses du canal Rideau, à 
Jones Falls. D’autres mouvements 
dangereux suivront.

Nous avons appris avec peine la 
mort de M. Oscar Duun, secrétaire 
du Département de l’Instruction 
Publique, arrivée subitement, hier 
raidi, dans la cité de Québec ;où 
il résidait.

M. Dnnn est né au Céteau du 
Lac en 1844, et le Canada français 
perd en lui un de ses meilleurs 
écrivains et de ses plus distingués 
citoyens.

e ma-
I

Le passage du prince et de la 
princesse de Galles à Cork et à 
Meiiow Junction, Irlande, a été 

qué nar des troubles considé­
rables Les nationalistes, sous la 
conduite d’O’Brieu, ont soulevé 

véiitab’e bagarre, et la force

ma;

une
armée â été obligée de repousser 
leurs attaques à la pointe de la 
bayonnette. 11 y a eufplusieurs 
personnes blessées.

La récolte du tabac aux Etats- 
Unis, pendant l’année 1884, a 
atteint le chiffre de 600 millions 
de livres.

La moitié de ce tabac est des­
tine à être manufacturé dans ce 
pays pour la fabrication du tabac 
à chiquer, des cigares et cigarettes 

11 y a aux Etats-Unis seize mille 
fabriques de cigares et cigarettes, 
qui, pendant l’année 1884, ont pro­
duit 3,000 millions de cigares et 
750 millions de cigarettes, fabricâ 
lion pour laquelle on a employé 
75 millions de livres de tabac.

La l'allée d'Ottawa emprunte a 
VEtendard l'entrefilet suivant :

•- C’est un fait reconnu que les 
loges ont donné ordre aux jour 
naux maçonniques de Montréal et 
de Québec de tomber l’honorable 
ministre de la Milice. Avouons 
qu’ils remplissent fidèlement leur

»

20 Ibs Cassonade Blanche $1.00
1S de Sacre Grannie $1.0® 
Cneimasniflque lampe valant 

$8.80 pour *1.00

Oscar McDOUELL
EPICERIES, PROTISIONS,

VERRERIES, \AISSEUE

101 RUE RIDEAU.
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